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Ce prêtre italien est à l’origine du Mouvement sacerdotal marial 29. Il attribue l’initiative de sa fon-
dation à la Vierge Marie qui, le 8 mai 1972, alors qu’il se trouvait en prière à Fatima, l’appela à créer
cette oeuvre extraordinaire. De fait, l’oeuvre a connu un succès international, en grande partie à
cause de sa dimension apparemment « charismatique ». Car ce prêtre prétend recevoir en perma-
nence des messages de la Vierge Marie qu’il met par écrit pour alimenter la ferveur de ses disciples.
Le ton en est très affectueux. C’est une approche sensible du mystère, qui accumule les expressions
sentimentales, au point de susciter la critique de théologiens et de mariologues fervents. Le plus
grave est un comportement peu cohérent qui n’hésite pas à corriger les affirmations attribuées à la
Vierge dans les éditions successives de ses livres ! Et surtout, don Gobbi s’est permis de faire une
prophétie retentissante qui s’est révélée fausse. Dans le célèbre message du 18 septembre 1988 il a
fait prédire à la Vierge Marie des événements apocalyptiques dans les dix ans qui suivent:

En cette période de dix ans s’accomplira la plénitude du temps qui vous a été indiqué par moi depuis La
Saiette jusqu’aux dernières et actuelles apparitions. En cette période de dix ans atteindra son sommet la
purification que vous vivez depuis des années; ainsi pour tous les souffrances s’intensifieront. En cette
période de dix ans s’achèvera le temps de la grande tribulation, qui vous a été prédite par la divine Écri -
ture et qui doit intervenir avant la seconde venue de Jésus. En cette période de dix ans se manifestera le
mystère d’iniquité, préparé par la diffusion de plus en plus grande de l’apostasie. En cette période de dix
ans se réaliseront tous les secrets que j’ai révélés à certains de mes enfants et s’accompliront tous les événe -
ments que je vous ai prédits.

Bien entendu, cette prophétie est fausse de bout en bout. Est-ce à dire que ce prêtre est un faussai-
re au sens délibéré du terme? Non, mais plutôt un homme naïf et friand de manifestations extra-
ordinaires. Ses écrits ne sont que le fruit de sa propre méditation dans laquelle l’imagination a plus
de part que la grâce divine. En aucun cas ils ne sauraient venir de la Vierge Marie. Ce que finit par
admettre plus ou moins explicitement don Gobbi lors d’un interrogatoire à la Congrégation de la
doctrine de la foi. Pourtant la dure réalité n’empêchait pas ses adeptes de laisser ses fausses pré-
dictions sur un site Internet deux ans après 1998 (l’échéance de la prétendue prophétie) ! Comme
pour les dates de la fin du monde annoncées à l’avance par les témoins de Jéhovah et plusieurs fois
dépassées, le démenti de l’expérience ne modifie pas forcément l’a priori de crédulité, puisque la
raison n’a plus droit à la parole. Si un brave prêtre, débordant de bonnes intentions, peut en arri-
ver à ce point d’illusion, on tremble en pensant aux véritables imposteurs qui fabriquent délibéré-
ment leur fausse monnaie de doctrine, d’effets surnaturels ou de thérapies en tous genres, à l’inté-
rieur de l’Église catholique.

29. Je résume ici quelques pages de Joachim BOUFLET, Faussaires de Dieu, Presses de la
Renaissance, 2000, p. 436-440, « Les contradictions de don Gobbi ».


